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         CONFERENCE DE PRESSE DES NATIONS UNIES 
DU MERCREDI 11 DECEMBRE 2013 

 
 
 
Charles Antoine Bambara : Mesdames, Mesdemoiselles et Messieurs, Membres de la presse, Auditeurs de Radio 
Okapi, Bonjour et bienvenue à ce rendez-vous hebdomadaire. 
 

 Activités des Composantes de la MONUSCO 
 Activités de l’Equipe-pays 
 Situation militaire 

 
Le monde entier a célébré le mardi 10 décembre, le 65ème anniversaire de la Déclaration 
Universelle des Droits de l’Homme. A cette occasion, Martin Kobler, le Représentant spécial du 
Secrétaire général des Nations Unies en RDC et Chef de la MONUSCO, a lancé un appel à une prise 
de conscience du respect des Droits Universels. 

« La Déclaration Universelle n’est pas un texte comme les autres, c’est un appel à la prise de 
conscience par tous les êtres humains, afin qu’ils respectent et préservent ces valeurs communes. J’ai 
toujours avec moi le premier article de la Déclaration universelle: ‘‘Tous les êtres humains naissent 
libres et égaux en dignité et en droits’’ »,  a souligné Monsieur Kobler. 

 
Activités des composantes  de la MONUSCO 
 
Droits de l’homme :  
 
Dans le cadre de la célébration de la Journée internationale des Droits de l'Homme 
marquant le 65e anniversaire de la Déclaration Universelle des Droits de l’Homme, sous le 
thème : "La pleine jouissance de l'ensemble des droits de l'Homme est la responsabilité de 
l'Etat, mais l'affaire de tous", le Bureau de terrain de Kinshasa du Bureau Conjoint des Nations 
Unies aux Droits de l'Homme organise des activités dans la commune de Maluku, le 13 décembre 
2013. Ces activités porteront essentiellement sur  une caravane motorisée axée sur la vulgarisation des 
instruments juridiques en matière  de violences sexuelles, de VIH/ Sida et la Loi portant pénalisation 
de la torture, ainsi qu’un concours de poème mettant en lice des élèves de l’enseignement secondaire 
sur le thème : « Education pour tous » et une pièce théâtrale. 
 
 
Restauration de l’autorité de l’Etat dans les zones affectées par les conflits : 
 
Institutions de sécurité et de justice : 
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Tout d’abord, la MONUSCO se réjouit de la réouverture officielle du poste frontière de Bunagana, 
dans le territoire de Rutshuru, le 4 décembre. Ceci est un pas positif dans la restauration de l’autorité 
de l’Etat,  recouvrée par le contrôle de ce poste frontière important. Cela permet également de 
retrouver les conditions d’une normalisation des activités commerciales entre la RDC et l’Ouganda. 
La MONUSCO salue le redéploiement de plus d’une soixantaine d’éléments de la Police des 
frontières qui ont été redéployés à Bunagana, ces derniers jours.  
En matière d’appui à l’administration pénitentiaire, la MONUSCO est engagée auprès des autorités 
provinciales, afin d’accélérer le processus de réinstallation de l'Administration pénitentiaire à 
Rutshuru (Réouverture de la Prison de Rutshuru). 
La Section d’appui à l’Administration pénitentiaire de la MONUSCO assure également le suivi et 
l’évaluation  des activités génératrices de revenus en cours, dans les prisons de Goma, Bukavu et 
Uvira- projets financés par le PNUD (fonds PBF). La SAAP a aussi organisé des séances de mentorat 
et de formation sur site, au profit   du personnel pénitentiaire et des éléments de sécurité de la PNC 
et des FARDC des prisons du Nord-Kivu et du Sud-Kivu. 
 
 
Appui à la Justice : 
 
A Mbandaka, avec le concours technique, logistique et financier de la MONUSCO,  à travers 
sa Section d’Appui à la Justice, l’Ecole de Formation et de Recyclage du Personnel Judicaire 
(EFRPJ), a lancé  ce mardi 10 décembre 2013, une nouvelle session de formation à l’intention 
des Secrétaires de Parquets de Mbandaka. Celle-ci porte sur la gestion pratique des Secrétariats 
de Parquets. Elle vise à renforcer les capacités techniques et professionnelles des secrétaires des 
Parquets dans leurs domaines d’attributions respectifs, en vue d’une contribution à une parfaite 
maîtrise de leurs fonctions. 
 
 
Police MONUSCO : 
 
Du 02 au 06 décembre, la salle de conférence de la Coopération britannique/MATADI, a 
servi de cadre à une formation sur le coaching, à l’intention de 27 officiers de la Police 
Nationale Congolaise. Ladite formation, animée par un expert international en « projet support à la 
Police », a porté sur les généralités sur le coaching, le coaching interne à la PNC, la Police de 
proximité, les instructions du Commissariat général. Ces séances ont été suivies d’exercices pratiques 
de coaching. 
 
Le 07 décembre,  au Commissariat de Référence de la Commune de NDESHA/KANANGA, la 
formation des 40 cadres dont 06 femmes de la PNC de la province du Kasaï Occidental, en PdP, a 
été clôturée.  
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Toujours le 07 décembre, dans le cadre de l’appui au redéploiement de la PNC, la Police 
MONUSCO et le Commissariat Provincial du Nord-Kivu, ont procédé à l’installation des tentes et à 
la distribution de rations alimentaires au profit de la PNC des territoires de Nyiragongo et de 
Rutshuru.  
 
 A Bukavu, la 2ème session de formation des OPJ du Sud-Kivu débutée le 18 novembre dernier,  au 
centre de formation Jules MOKE, a pris fin le 07 décembre. 
 
Le 07 Décembre, la Police MONUSCO et le Commissariat Provincial du Nord-Kivu, ont procédé à 
l’installation de tentes et à la distribution de rations alimentaires, au profit de la PNC des territoires 
de Nyiragongo et de Rutshuru.  
 
 
Activités de l’Equipe-pays 
 
Développement 

PNUD : 

Le Programme des Nations Unies pour le Développement (PNUD) livrera deux paillottes de 
la paix à Bashu et Beni-Mbau, dans le territoire de Béni (Nord-Kivu), afin d’y favoriser la 
gestion pacifique des conflits sociaux. 

Les Paillottes de la Paix sont des lieux de conciliation publique qui permettent aux acteurs impliqués 
dans des conflits sociaux (conflits matrimoniaux, fonciers, spoliations de biens, communautaires), de 
trouver des terrains d’entente et des solutions durables à ces mêmes conflits. 

La prise en charge des paillottes est déléguée par les autorités locales,  aux Comités Locaux de Paix et 
de Développement (CLPD) de Bashu et Béni-Mbau. Les  CLPD, au nombre de trente-trois au  
Nord- Kivu, sont des organisations qui facilitent la gestion des conflits au niveau local et qui 
renforcent le dialogue, la cohésion sociale et l’autorité de l’Etat au sein des communautés. 

Le PNUD a soutenu la création de trois paillottes de la paix au travers du projet de « Réintégration et 
de Relèvement Communautaire à l’Est du Congo ». Le projet prévoit en outre le renforcement des 
capacités de vingt-cinq Comités Locaux de Paix et de Développement,  dans les territoires de Béni et 
Walikale. 

Selon Bernard Amisi Kalonda, Administrateur du territoire de Béni, ces Paillottes de la Paix sont des 
« structures pour la restauration de l’Etat au niveau local ; chaque groupement du territoire de Béni 
devrait avoir une paillotte de paix pour faciliter la résolution des conflits. » 
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 Doté d’un budget de 100 000 USD, le projet « Réintégration et de Relèvement Communautaire à 
l’Est du Congo » a également permis la réinsertion économique et sociale de 4177 ex-membres de 
groupes armés et 1651 personnes vulnérables, ainsi que la création des radios communautaires de 
Bashu et de Walikale et le renforcement de la Radio Muungano de Béni. 

Ce projet a été développé dans le cadre de la Stratégie internationale de soutien à la sécurité et la 
stabilisation (ISSSS) de la MONUSCO, en appui au Plan du Gouvernement pour la stabilisation et la 
reconstruction des zones sortant des conflits armés (STAREC).  

 
Dans le cadre de la Journée mondiale contre la Corruption, le PNUD organise, avec 
l’Observatoire de la Dépense publique (ODEP), des ateliers de sensibilisation sur la 
Convention des Nations Unies contre la Corruption dans 3 universités de Kinshasa, avec des 
experts de l’ODEP, du Ministère de la Justice, de la Ligue congolaise contre la corruption en la 
matière sur le thème : « Ensemble disons ‘‘NON’’ à la corruption ». 
Le second thème est « La corruption ralentit le développement du pays freine l’accès à l’éducation ».   
 
 
Le Comité de pilotage réunissant le Programme des Nations Unies pour le développement 
(PNUD), les Ministères et institutions nationales pertinentes, les chefs de coopération, les 
ONG et partenaires de la Société civile, s’est réuni hier,  pour passer au crible les résultats du 
Programme PNUD « Gouvernance » et « Pauvreté », réalisé en 2013. Le PNUD a l’obligation 
de procéder au  suivi et à l’évaluation des résultats (effets et produits) auxquels il contribue, quel que 
soit leur budget ou leur  durée. Ceci, afin de garantir des résultats de développement de qualité 
fondés sur des preuves crédibles dans le cadre du CPAP, le Cadre du Plan d’action du Programme 
Pays.  
 
Si le  PNUD et ses partenaires accordent une telle importance au suivi et à l’évaluation de ses 
programmes, via  l’analyse des performances et des résultats fondés sur des preuves crédibles, c’est 
parce que leurs priorités sont de gérer les programmes de façon optimale, de contribuer au 
développement humain durable et au bien-être pérenne des bénéficiaires. Et, par ricochet, de leur 
communauté et du pays tout entier. 
 
Humanitaire  
 
Le Katanga franchit le cap de 400 000 personnes déplacées 

La Province du Katanga a dépassé le nombre de 400 000 personnes déplacées internes (PDI), passant 
de 358 472 en septembre,  à 409 073 PDI en décembre, soit une augmentation de 20 %. La reprise 
des combats dans les territoires de Manono, Mitwaba et Pweto a poussé toutes ces personnes au 
déplacement.  
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Le nombre de personnes retournées a augmenté de 50 555 personnes, atteignant le chiffre de 217 
721 pour la même période. Pweto reste le territoire qui regorge le plus grand nombre de personnes 
déplacées internes, environ 40 % de la province. 85% de ces déplacés se trouvent dans des familles 
d’accueil et les 15% restants dans les sites spontanés de Kalemie, Moba et Pweto. 
 
 
Situation militaire 
 
Le climat sécuritaire à l’Ouest de la République Démocratique du Congo, a été jugé relativement 
calme durant la semaine écoulée. 
 
A l’Equateur, les troupes de l’armée congolaise engagées dans l’opération « Western Thrust » 
(Attaque à l’Ouest) sont toujours soutenues par la Brigade de l’Ouest de la Force de la MONUSCO. 
Cette coopération se traduit par la conduite de patrouilles conjointes et de missions à caractère  
humanitaire dans les différentes localités de cette province, dans le but de dissuader les activités des 
groupes armés, combattre la résurgence de l’insécurité, assister et protéger les populations civiles. 
 
Le 5 décembre 2013 à Kinshasa, la Section « Riverine » de la Force de la MONUSCO a initié sur le 
fleuve Congo une patrouille de longue portée à partir du port « ONATRA » à destination de Basoko, 
dans le but d’évaluer la situation sécuritaire et rassurer les populations riveraines.    
 
Les Forces onusienne et congolaise maintiennent sous leur contrôle la situation sécuritaire en 
Province Orientale. 
 
En effet, trois opérations conjointes dénommées « Rudia II » (Retour II), « Chuma Ngumi » 
(Poing d’acier) et « Bienvenue à la Paix », initiées dans les districts des Haut et Bas-Uélé ont été 
poursuivies par la Force de la MONUSCO et les troupes congolaises durant la semaine écoulée.  
 
L’opération conjointe « Rudia II » (Retour II) lancée dans les districts des Haut et Bas-Uélé depuis 
le 27 avril 2009 par la Force de la MONUSCO et les Forces Armées de la République Démocratique 
du Congo (FARDC), vise la protection des populations civiles contre les menaces récurrentes des 
éléments de l’Armée de Résistance du Seigneur (LRA) et la neutralisation de ce groupe armé. 
 
Dans les districts cités supra, a été initiée depuis le 5 mai 2013 par la Force onusienne et l’armée 
gouvernementale, l’opération « Chuma Ngumi » (Poing d’acier), notamment dans la zone de 
responsabilité du bataillon Marocain de la Brigade d’Ituri de la Force de la MONUSCO, consistant à 
traquer et à neutraliser les éléments résiduels de la LRA dont les activités négatives ont été rapportées 
dans des régions identifiées. 
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Lancée depuis le 10 février 2012 par les Forces onusienne et congolaise dans les deux districts 
susmentionnés, notamment dans les régions de Duru, Faradje et Bangadi, l’opération conjointe 
dénommée « Bienvenue à la Paix », cherche à encourager par le biais de la sensibilisation 
(principalement menée par des patrouilles intensives du bataillon Marocain, les Observateurs 
Militaires et le personnel de la Section DDRRR) les éléments de la LRA encore actifs en vue de se 
rendre volontairement auprès des structures de la Section de DDRRR de la MONUSCO. 
 
Dans ce contexte, le 7 décembre 2013, des Casques bleus du bataillon Marocain de la Force de la 
MONUSCO basés aux postes opérationnels de Duru ont escorté sans incident, des Observateurs 
Militaires déployés en mission de sensibilisation des éléments résiduels de la LRA jusqu’à la localité 
de Nabia Pay. 
 
Par ailleurs, les militaires de la Force de la MONUSCO positionnés dans cette province, sont 
toujours engagés dans les opérations d’escorte ou de protection des agences humanitaires et des 
éléments du génie des contingents onusiens déployés dans cette partie du pays. 
 
A cet effet, les Casques bleus du bataillon Marocain basés aux postes opérationnels de Dungu et 
Faradje, ont assuré la protection des éléments du génie du contingent Indonésien engagés dans la 
réhabilitation de l’axe routier Dungu-Ngilima, mais également du pont Moke. 
 
Des équipes des Sections de la Protection de l’Enfant et de DDRRR de la MONUSCO et du Haut 
Commissariat des Nations Unies pour les Réfugiés (UNHCR) en mission de travail  de Dungu, 
Doruma vers Niangara, Ngilima et Dungu ont également été escortées en toute sécurité par les 
soldats de la paix de la Force de la MONUSCO basés au poste opérationnel de Dungu. 
 
En Ituri, en dépit des combats sporadiques opposant les troupes gouvernementales aux miliciens du 
Front de Résistance Patriotique de l’Ituri (FRPI) au Sud du territoire d’Irumu, notamment dans la 
région de Gety, l’environnement sécuritaire demeure sous le contrôle des Forces onusienne et 
congolaise.  
 
La Force de la MONUSCO maintient à cet effet tous ses postes opérationnels basés dans ce secteur 
en alerte maximale, dans le but de dissuader toute exaction des miliciens du FRPI contre les 
populations civiles et d’assurer également leur protection. 
 
La Brigade d’Ituri est également engagée à côté des Forces de défense et de sécurité congolaises dans 
les tâches de maintien de l’ordre public dans les différents territoires du district d’Ituri, notamment à 
Bunia, où plusieurs patrouilles intensives sont menées de jour et de nuit afin de sécuriser les résidents 
de cette ville contre l’incursion des éléments des groupes armés actifs dans cette partie du pays, 
principalement le FRPI. 
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La Force de la MONUSCO et l’armée congolaise poursuivent sans répit dans ce district, la conduite 
des opérations conjointes dénommées « Iron Stone » (Pierre d’acier), « Eagle claw » (les serres 
de l’aigle) et « Tiger Punch » (Coup de patte du Tigre) lancées en Ituri le 20 octobre 2007, le 30 
avril et le 23 juillet 2013. Elles sont menées conformément à des objectifs spécifiques, notamment 
celui de neutraliser les activités des miliciens du FRPI actifs dans la collectivité de Walendu Bindi, 
faciliter le redéploiement des troupes gouvernementales dans les régions situées au Sud du territoire 
d’Irumu, d’y étendre l’autorité de l’Etat, ainsi que de mettre un terme aux activités négatives des 
éléments armés présents dans le territoire d’Aru. 
 
La deuxième phase de l’opération conjointe « Tiger Punch » (Coup de patte du Tigre) conduite  
dans le territoire d’Aru sous la supervision du 2ème bataillon Bangladais de la Force de la 
MONUSCO, s’est poursuivie normalement la semaine dernière. 
 
Les postes opérationnels des bataillons Marocain et Bangladais déployés dans cette partie du pays 
mènent dans ce cadre de jour comme de nuit, des patrouilles motorisées et à pied dans leurs zones de  
responsabilité ; dans le but d’interdire toute activité négative contre les populations locales.     
 
Les soldats de la paix du 1er bataillon Bangladais de la Force de la MONUSCO conduisent 
quotidiennement à Bunia ainsi que dans les régions environnantes, quatre (04) patrouilles intensives, 
dans le but de dominer le terrain dans les zones susceptibles d’abriter des forces négatives, dissuader 
toute infiltration des groupes armés actifs dans d’autres régions du district d’Ituri et protéger les 
populations civiles. 
 
Depuis le 4 décembre 2013, la Force de la MONUSCO a également initié la conduite de patrouilles 
aériennes de démonstration de force au-dessus des localités situées au Sud du territoire d’Irumu et 
celles riveraines au lac Albert jusqu’au territoire de Mambasa. L’itinéraire des patrouilles prend en 
compte l’axe Komanda-Duge-Baiti-Mambasa-Makayanga-Holu 2-Mthoyo ; où l’activisme des 
miliciens du FRPI est récurrent et ce ; dans le but de dissuader les activités des groupes armés et 
rassurer les populations civiles. 
 
Des troupes de réaction rapide de la MONUSCO ayant participé à ces patrouilles aériennes de 
longue portée, ont été déployées à Mambasa, où la Force onusienne a établi un poste opérationnel 
ayant pour mission d’évaluer la situation sécuritaire prévalant dans le secteur et d’interdire toute 
activité négative des groupes armés. 
 
Au Nord-Kivu, le climat sécuritaire s’améliore positivement sur toute l’étendue de la province, 
principalement dans les localités jadis sous occupation du M23. Les Forces onusienne et congolaise 
contrôlent totalement la situation sur le terrain. 
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La Brigade du Nord-Kivu de la Force de la MONUSCO poursuit de manière satisfaisante la conduite 
de ses différentes opérations spéciales unilatérales, notamment « Goma Usalama » (La paix à 
Goma), « Seema Suraksha » (Surveillance des régions frontalières), « Amani Kisiwa », 
« Rutshuru Amani » (La paix à Rutshuru), « Lushali », « Blue gaze » (Regard bleu), « Amani 
Mbau » (La paix à Mbau) et « Usalama Pinga » (La paix à Pinga). Elles sont menées de jour et 
de nuit par le biais de patrouilles aériennes, intensives, motorisées et à pied, dans les différents 
quartiers de la ville de Goma, les territoires de Rutshuru, Nyiragongo, Walikale et Masisi. Leur but est 
de dominer le terrain, consolider les acquis de la débâcle du M23, interdire les activités des groupes 
armés, surveiller toute pénétration irrégulière de troupes étrangères à travers les frontières 
congolaises, rassurer et protéger les populations civiles.  
 
Les bataillons Tanzanien et Sud-africain de la Brigade d’Intervention de la Force de la MONUSCO 
mènent avec détermination des patrouilles intensives afin de dominer le terrain dans leurs zones de 
responsabilité, notamment dans la région de Pinga, où le climat sécuritaire a été jugé instable, 
imprévisible et volatile. D’autres patrouilles aériennes sont également conduites, notamment au-
dessus de l’axe Kitchanga-Pinga afin d’évaluer la situation sécuritaire et de dissuader toute activité des 
groupes armés. 
 
Le 4 décembre 2013, des unités de réaction rapide du 3ème bataillon Indien de la Force de la 
MONUSCO déployées au poste opérationnel de Kashebere, ont assuré avec succès la sécurité 
d’approximativement trois cents (300) individus, ayant pris part au marché hebdomadaire de la 
localité de Bululo, située à 1 kilomètre au Sud de Kashebere. 
 
A la même date, des Casques bleus du bataillon Tanzanien de la Brigade d’Intervention de la Force 
de la MONUSCO ont mené des patrouilles jusqu’à Mutaho, en vue d’évaluer la situation sécuritaire, 
de dissuader toute infiltration des groupes armés dans la ville de Goma et protéger les populations 
civiles. 
 
Le 7 décembre 2013, le ‘’Général’’ autoproclamé Ambroise Bwira, commandant du groupe armé du 
Mouvement Autonome Congolais (MAC) a fait reddition au poste opérationnel de la Force de la 
MONUSCO de Kashebere, situé à 35 kilomètres au Nord-Ouest de Masisi-centre, avec dix-neuf (19) 
combattants en vue de leur démobilisation.    
 
Le 9 décembre 2013, au cours d’une visite au cantonnement réservé aux éléments des groupes armés 
ayant fait reddition auprès des troupes gouvernementales à Bweremana, l’officier des FARDC en 
charge de ce camp a rapporté au commandant du 3ème bataillon Indien de la Force onusienne le 
nombre de mille sept cents quatre-vingts trois (1783) éléments présents dans ce lieu. 
 
A cet effet, le 3ème bataillon Indien de la Force de la MONUSCO s’est engagé dans le cadre du 
soutien aux troupes gouvernementales, à fournir des rations pour mille (1000) éléments présents dans 
ce camp, et ce ; pour une période initiale de trois (03) jours. 
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Du 5 décembre 2013 à ce jour, au total cent trente-neuf (139) éléments en provenance de différents 
groupes armés, se sont rendus aux troupes onusiennes, congolaises et aux différents bureaux de la 
Section DDRRR déployés dans la province, notamment à Kirumba, Lubero, Kiwanja, Katale et 
Rutshuru. Il s’agit de cinq (05) des Forces Démocratiques de Libération du Rwanda (FDLR) 
[avec une arme AK-47, une (01) grenade et des munitions], cinq (05) du groupe Mayi-Mayi du 
Mouvement de Libération du Peuple Congolais (MLPC) [avec (01) grenade], un (01) de divers 
groupes Mayi-Mayi  [avec une (01) arme AK-47 et des munitions], deux (02) du M23 [avec une 
(01) arme AK-47 et des munitions], cent six (106) de l’Union Congolaise pour le Progrès (UCP) 
[avec vingt-six (26) armes AK-47] et vingt (20) du Mouvement Autonome Congolais (MAC).   
 
Au Sud-Kivu, les opérations menées la semaine dernière par les Casques bleus et les troupes 
congolaises ont contribué à maintenir la situation sécuritaire sous contrôle dans cette partie du pays. 
 
En effet, les soldats de la paix déployés dans cette province poursuivent la conduite de leurs huit (08) 
opérations unilatérales pour mieux protéger les populations civiles. 
 
Il s’agit des opérations: « Kimbilio Salama III » (Safe refuge III, Refuge sûr III), « Safeguard 
III » (Protection III), « Mkesha II », « Outreach » (Longue portée), « Amani ya kudumu II » 
(La paix durable II), « Safe water III » (Eaux sûres III), « Safari majini » (Navigation sûre), 
et « South sailboard » (Navigation vers le Sud) ; conduites dans le but de combler le vide 
sécuritaire créé par  le redéploiement des unités FARDC au Nord-Kivu, mais également protéger les 
populations civiles.  
 
Les soldats de la paix ont également mené avec succès pendant la période sous examen avec les 
FARDC dans le territoire d’Uvira, une (01) opération conjointe initiée depuis le 18 août 2013 
dénommée « Kamilisha Usalama » (Renforcer la paix), dans le but de neutraliser les groupes 
armés actifs dans cette région et protéger les populations civiles. Toutefois, l’opération est arrivée à 
son terme le 3 décembre 2013. 
 
Du 4 au 8 décembre 2013, les Casques bleus Pakistanais des 1er, 2ème, 3ème et 4ème bataillons de la 
Force de la MONUSCO ont dans le cadre des opérations dénommées « Kimbilio Salama 
III »(Safe refuge III, Refuge sûr III), « Safeguard III » (Protection III), « Mkesha II », 
« Outreach » (Longue portée), « Amani ya kudumu II » (La paix durable II) déployé plusieurs 
postes opérationnels,notamment à Katagota (9 kilomètres au Sud-ouest de Kamanyola), Kahungwe 
(9 kilomètres à l’Ouest de Sange), Kabamba (19 kilomètres au Sud-ouest de Kalehe), Bitale (14 
kilomètres au Sud-est de Bunyakiri), Luholoholo (13 kilomètres au Nord-ouest de Kavimvira), Kigula 
(8 kilomètres au Nord-est de Lulimba), Mubone (25 kilomètres au Sud-ouest de Walungu) et Zayla (7 
kilomètres au Sud-ouest de Mwenga) ; dans le but de combler le vide sécuritaire créé par  le 
redéploiement des unités FARDC au Nord-Kivu et protéger les populations civiles. 
 



 

                                                                      
                                                Organisation des Nations Unies 
  
 

 
Contacts : 
MONUSCO : Charles Bambara, Porte-parole :bambara@un.org : tél. +243 81 890 5202 ; mobile : +243 997 06 88 76 

    Lt-Col Félix Prosper Basse, Porte-parole militaire : monusco-hq-mpiochief@un.org : +243 997 06 8873 
    Adèle Lukoki, Relations Médias : lukokiikola@un.org – tel. +243 81 890 7706 

Equipe-Pays des Nations Unies : Yvon Edoumou, Porte-parole OCHA : edoumou@un.org- tél +243 97 000 3750  (Humanitaire);  
                                                         Joseph Poto Poto, Chargé de programme Communication et Information: j.poto-poto@unesco.org. Tél +243 99 99 22917 (Développement) 
 

10

Dans la même période, les militaires onusiens de la compagnie Uruguayenne de Patrouille Navale 
(URPAC) ont poursuivi avec les FARDC conformément aux objectifs des opérations« Safe water 
III » (Eaux sûres III) et « Safari majini » (Navigation sûre), des patrouilles de longue portée 
initiées depuis le 7 août 2013 sur les lacs Kivu et Tanganyika, notamment entre Kavimvira et le port 
de Kalundu ; dans le but d’évaluer la situation sécuritaire, neutraliser le trafic illégal d’armes à feu, 
dissuader toute infiltration des forces négatives dans la province et rassurer les populations riveraines.  
Au chapitre des redditions, les 6 et 8 décembre 2013, un (01) officier des FDLR et un (01) élément 
Mayi-Mayi de l’Alliance des Patriotes pour un Congo Libre et Souverain (APCLS), se sont rendus 
sans armes à la Section DDRRR d’Uvira et au poste opérationnel de la Force de la MONUSCO de 
Kalehe. 
 
Au Nord de la province du Katanga, le climat sécuritaire est resté volatile compte tenu de l’existence 
de nombreux foyers de tension et de la résurgence des activités de différents groupes Mayi-Mayi. 
 
L’environnement sécuritaire demeure globalement stable dans le Secteur 2 et reste sous le contrôle 
des Forces onusienne et congolaise. 
 
Toutefois, le 4 décembre 2013, selon des sources FARDC en provenance d’Ango, deux (02) éléments 
de la LRA ont été tués au cours d’accrochages avec les troupes gouvernementales à Kapilo, situé à 35 
kilomètres au Nord-est de Dakwa. L’armée congolaise a aussi récupéré deux (02) armes d type AK-
47. 
 
Enfin, la Force de la MONUSCO a mené 1316 patrouilles armées, dont 568 nocturnes, et fourni 59 
escortes, pendant que 306 autres patrouilles ont été réalisées par les Observateurs Militaires.      
 
                                                                                                                                                              
 


